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ANNONCE DE LA GRÂCE
La grâce et la paix nous sont données de la part de Dieu, notre Père et de Jésus-Christ, notre 
Sauveur.
Prions : O Jésus sans apparence fais-moi, je te prie, te reconnaître lorsque tu viens près de moi. 
O Jésus sans apparence fais-moi, je te prie, le don d’aimer lorsque je vois mon frère et ma sœur. 
O Jésus sans apparence fais-moi, je te prie, le don de la foi lorsque je en vois plus le chemin. 
O Jésus sans apparence je n’ai plus ta demeure, je n’ai que ta clarté plus belle qu’une aurore. 
Amen.

LOUANGE
Louons Dieu avec quelques versets du Psaume 90: Seigneur tu as été pour nous un refuge, de 
génération en génération. Avant que les montagnes fussent nées, et que tu eusses créé la terre et 
le monde, d’éternité tu es Dieu. Tu fais rentrer les hommes dans la poussière, et tu dis : Fils de 
l’homme, retournez. Car mille ans sont à tes yeux comme le jour d’hier, quand il n’est plus, et 
comme une veille de la nuit. Enseigne-nous à bien compter nos jours, afin que nous appliquions 
notre cœur à la sagesse. Reviens, Éternel ! Jusques à quand ? Aie pitié de tes serviteurs ! Rassasie-
nous chaque matin de ta bonté, et nous serons toute notre vie dans la joie et l’allégresse.
Chant : Dieu des louanges (Arc-en-Ciel 242, 1 à 3)

PRIÈRE D’HUMILITÉ/CONFESSION DU PÉCHÉ :
Reconnaissons notre péché  - SILENCE -
Seigneur, nous sommes réunis ce matin en ta présence. Aide-nous à prendre conscience des liens 
qui nous unissent, ne nous laisse pas fuir en nous-mêmes, et nous fermer à l'autre, aide-nous à 
nous accueillir les uns les autres. Fais-nous sans cesse discerner ta volonté là où nous sommes, 
pour chaque instant que nous vivons. Rends-nous efficaces pour établir dès maintenant ton amour,
ta paix, ta justice. Fais-nous prendre conscience que dans notre cœur, tous les jours, nous créons 
des barrières pour nous protéger des autres ; mais avec elles, nous les jugeons. Aide-nous à nous 
soumettre à ton amour, cet amour exigeant qui retient le pied qui chancelle, qui affermit la voix 
sans force, qui fortifie le faible qui trébuche. Donne-nous de voir, de comprendre l'autre à travers 
des yeux de frère, ceux de ton Fils souffrant sur la croix ton amour qui naît en nous, ceux de tes 
témoins qui nous annoncent que tu nous pardonnes. Seigneur, guide-nous. En Jésus-Christ. Amen.
Répons : Je veux répondre, ô Dieu ! c’est ta voix qui m’appelle ; je veux t’appartenir et te donner 
mon cœur ; mais tu sais mon péché, je t’en prie, Dieu fidèle, prends donc pitié de moi, viens 
affermir Seigneur. (Chant : 415, 1)

ANNONCE DU PARDON
Frères et sœurs, relevons la tête. Vous le savez, la promesse que Dieu nous donne est une 
promesse de joie et de paix : Christ est venu dans le monde non pour les justes, mais pour les 
pécheurs. Car Dieu a tellement aimé le monde, nous dit Jean, qu'il a donné son Fils unique afin que
quiconque croit en lui ne périsse pas, mais qu'il ait la vie éternelle. A nous maintenant, de savoir 
vivre de cette vie. – Chantons notre reconnaissance :
Répons : La foi doit se changer en vue ; une autre aurore suit le soir : Ainsi la grâce est attendue ; 
ainsi la gloire est notre espoir. Regardons plus haut que la nue et que la foi se change en vue ! 
(Chant : O Dieu des grâces – 313, 4)



VOLONTÉ DE DIEU/LOI DE DIEU :
Écoutons la loi que Dieu nous donne : Tu donnes ton pain à celui qui a faim : c’est bien. Mais mieux
vaudrait que nul n’ait faim et que tu ne donnes à personne. Tu habilles qui est nu : c’est bien. Mais 
si seulement tous étaient vêtus, et qu’il n’y ait point telle nécessité ! Supprime le malheur, et les 
œuvres de miséricorde n’auront plus raison d’être. Le feu de l’amour s’éteindrait-il pour autant ? 
Non ! car plus authentique est l’amour que tu portes à un heureux que tu n’as pas à assister, plus 
pur sera cet amour et bien plus franc. Car si tu assistes un malheureux, peut-être désires-tu 
t’élever en face de lui et qu’il soit au-dessous de toi ? Parce que tu l’as assisté, tu parais en quelque
sorte plus grand que lui. Souhaite plutôt qu’il soit ton égal. (Saint Augustin)
Répons : Croyons en la parole du Dieu de vérité ; c’est lui qui nous console, nous rend la liberté, Il 
nous montre la route de justice et de paix, et malgré tous nos doutes, nous fais sien à jamais. 
(Chant : Dans toutes nos détresses – 624,3)

PRIÈRE D’ILLUMINATION
Parole de Dieu
Elle t’est offerte et cependant te résiste. Elle est forte et cependant s’estompe, fragile sous le flux 
de tes mots. Elle est limpide et cependant cachée, elle se cherche comme à tâtons. Elle t’éclaire et 
cependant ne brille qu’au-devant de ton pas. Elle est tout près de toi et cependant son immensité 
occupe les siècles. Cherche, scrute, patiente, demande. Ne te laisse pas rebuter, car c’est Dieu lui-
même qui veut t’apprendre Dieu. Ses accents sont toujours nouveaux. Aime assez l’Écriture pour 
qu’elle te délivre ses secrets. Imprègne-toi d’elle, fais.en ton étude, écris-la, raconte-la… Mais si 
t’enflammait une seule parole, fais silence et ne désire rien d’autre. Le Seigneur t’a parlé comme 
l’ami parole à son ami. Faisons alors silence avant de lire les Écritures et demandons à l’Esprit qu’il 
nous illumine. Amen.

LECTURES BIBLIQUES : Ézéchiel 34,11-17 ; 1 Corinthiens 15,20-28 ; Matthieu 25,31-46
Chant : Laisserons-nous à notre table  (Arc-en-Ciel 317, 1 à 5) https://youtu.be/A3M6WRQ6pfo

PRÉDICATION (en pièce jointe)

CONFESSION DE LA FOI :
Éclairés et rassemblés par la Parole de Dieu, nous affirmons notre foi ensemble avec les mots de 
nos ancêtres qui vous trouvez dans les recueilles tout à la fin : Je crois en Dieu, le Père tout-
puissant, créateur du ciel et de la terre. Je crois en Jésus Christ son Fils unique, notre Seigneur, qui 
a été conçu du Saint-Esprit, et qui est né de la vierge Marie; il a souffert sous Ponce-Pilate, il a été 
crucifié, il est mort, il a été enseveli, il est descendu aux enfers; le troisième jour, il est ressuscité 
des morts; il est monté au ciel, il siège à la droite de Dieu le Père tout-puissant; il viendra de là 
pour juger les vivants et les morts. Je crois en l’Esprit-Saint; je crois la Sainte Église universelle, la 
communion des saints, la rémission des péchés, la résurrection de la chair et la vie éternelle. 
Amen.
Chant : Ouvre mes yeux, Seigneur (Arc-en-Ciel 408, 1 à 5) https://youtu.be/jXAoPPGI01o

SAINTE CÈNE
LOUANGE
Dieu de l’univers, tu es béni. Toi qui nous donnes ce pain et ce vin, fruits de la terre et du travail 
des hommes ; nous te les présentons. Qu’ils deviennent le pain de la vie et le vin du Royaume 
éternel. Viens, Seigneur Jésus. – Louons le Seigneur :
Répons : Saint-Esprit, Dieu de lumière, viens resplendir dans nos cœurs, nous serons avec nos frères les témoins du 
seul Sauveur. Fais nous vivre en ta présence, revêtes-nous de ta puissance et baptise-nous de feu, Esprit saint, Esprit de
Dieu.  (Chant : 507, 1)

https://youtu.be/A3M6WRQ6pfo
https://youtu.be/jXAoPPGI01o


INSTITUTION   
Le soir venu. Jésus se mit à table avec les douze disciples. Pendant le repas, il prit du pain et après 
avoir rendu grâces, il le rompit et le leur donna en disant : « Prenez, mangez, ceci est mon corps ». 
Ayant aussi pris la coupe et rendu grâces, il la leur donna en disant : « Buvez-en tous, car ceci est 
mon sang, le sang de l’alliance qui est répandu pour beaucoup pour la rémission des péchés. Je 
vous le dis désormais, je ne boirai plus de ce fruit de la vigne jusqu’au jour où je le boirai, nouveau,
avec vous dans le Royaume de mon Père ».

Maintenant, Seigneur, tout est entre tes mains. Nous avons préparé la table. Viens toi-même la 
présider. Voici nos cœurs mal préparés, nos repentirs insuffisants, notre foi si peu active. Donne-
nous dans ce repas, ton pardon, ta présence et ta paix. Veuille, par l’action de ton Saint-Esprit, 
nous donner communion avec le corps et le sang de ton Fils Jésus-Christ. Et comme la nourriture 
fortifie notre corps, comme le vin réjouit notre esprit, que ce pain nous donne la force qui vient de 
toi, et ce vin la joie que tu veux pour nous. Que ce repas nous annonce le Royaume que tu nous 
charges de proclamer. Amen.
Répons : Que précieux est ton amour ! Dans ta demeure nuit et jour la table est toujours prête ; et 
tu nourris ceux qui ont faim de l’abondance de tes biens en un repas de fête. Ta joie est comme un 
flot puissant ;   à la fraîcheur de ce torrent nos cœurs se désaltèrent. La source de vie est en toi, par
ta lumière l’homme voit triompher la lumière. (Ps 36 O Seigneur, ta fidélité ;  2)

INVITATION
« Voici, dit le Seigneur, je me tiens à la porte et je frappe ! Si quelqu'un entend ma voix et m’ouvre 
la porte, je prendrai la Cène avec lui et lui avec moi. »
Venez car tout est prêt ! Sentez et voyez combien l’Éternel est bon !

FRACTION  -   COMMUNION
Le pain que nous rompons est la communion au corps d Christ, qui a été donné pour nous. – Le 
corps du Christ
La coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâces est la communion au sang du Christ, le
sang de la nouvelle alliance qui a été versé pour nous. – Le sang du Christ

ACTION DE GRÂCES
Bénis sois-tu notre Père, car tu es le vivant, même si parfois nous avons des difficultés à le 
reconnaître. Bénis sois-tu parce que tu nous précèdes. S’il nous arrive d’être désabusés, s’il nous 
arrive d’être agités, tu es là, tout simplement, dans la simplicité de ce pain et de ce vin, dans le 
quotidien de nos journées, et au cœur de notre culte.
Suscite en nous l’adoration et la louange. AMEN.
Répons : Laisse-moi désormais, Seigneur, aller en paix, car selon ta promesse, enfin mes yeux ont 
vu resplendir le salut que j’attendais sans cesse. (Chant : 178, 1)

OFFRANDE :
Nous offrons maintenant nos dons pour le service de l’Église et sa mission dans le monde. 
N’oubliez pas de faire le bien et de vous entraider fraternellement, car ce sont de tels sacrifices qui 
plaisent à Dieu. Père, inspire-nous, jour après jour, des gestes d’offrande. Que celle-ci soit un signe 
de notre engagement à ton service. Amen.



ANNONCE : nous avons accompagné la famille de Christiane Stussi, morte dans sa 85° année ; 
demain (23/11) auront lieu les obsèques pour M Ramseyer Robert à Lunéville (mort à l’âge de 93 
ans)

INTERCESSION
Jésus-Christ est le même, hier, aujourd’hui, éternellement. Dans notre prière nous pensons à 
toutes celles et tous ceux qui ont perdu un de ses chers. Nous pensons très particulièrement à la 
famille….. C’est pour cela nous prions pour tous ceux ou la mort a pris une place trop grande qu’ils 
trouvent dans l’évangile l’espérance nécessaire pour retourner à la vie.
Nous prions pour tous ceux qui ont du mal à vivre pleinement à cause d’une maladie, à cause des 
soucis. Pour tous ceux qui en sont étouffé. Console et réconforte tous les affligés, tous les malades 
du corps ou de l’âme, tous ceux qui souffrent injustement dans un monde inhospitalier. Qu’il 
trouve dans l’évangile le réconfort  nécessaire pour faire avec. 
Nous prions pour tous ceux qui ont trouvé une place dans la vie dont ils ont besoin, la place juste 
et convenable pour eux. 
Nous pouvons déposer devant toi,  Seigneur, les soucis, les questions et les détresses des hommes.
Souviens-toi de tous ceux qui sont aux prises avec des difficultés. Souviens-toi des membres de nos
familles auprès et au loin. Suscite des témoins joyeux et courageux et donnes nous d’être porteurs 
de paix, de la vie, d’amour et d’espérance – par Jésus-Christ. Amen.
NOTRE PÈRE qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté soit 
faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-nous nos 
offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. Et ne nous laisse pas entrer 
en tentation, mais délivre-nous du Mal. Car c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la 
gloire pour les siècles des siècles. Amen.

ENVOI : 
Allez comme des gens qui attendent l’aurore puis le Jour qui ne finit plus. Allez, simples comme des
enfants, prudents comme des sages. Allez et ne tremblez pas. Allez pour aimer la terre avec au 
fond de vous l’éclat d’un Amour. Allez, prenez part aux semailles. Allez, entrez dans la moisson. 
Allez, n’oubliez pas de chanter !

BÉNÉDICTION
Le Seigneur te bénit et te garde. 
Le Seigneur fait resplendir sur toi sa lumière et t’accorde sa grâce. Le Seigneur tourne sa face vers 
toi et te donne la paix ! Amen !
Répons : Le monde attend de nous, Seigneur, un signe de ta gloire, que l’Esprit vienne dans nos 
cœurs achever ta victoire. 

Tu mets au cœur des baptisés ta jeunesse immortelle, ils porteront au monde entier ta vivante 
étincelle. (Chant : Nous chanterons pour toi, Seigneur – 521, 14, 15)

Bon dimanche à toutes et à tous !

Christine Urban



LECTURES BIBLIQUES : Ézéchiel 34,11-17 ; 1 Corinthiens 15,20-28 ; Matthieu 25,31-46
Chant : Laisserons-nous à notre table  (Arc-en-Ciel 317, 1 à 5) https://youtu.be/A3M6WRQ6pfo

Chers frères et sœurs, 
Ubi caritas et amor, ubi caritas Deus ibi est. Là où est la charité et l’amour, là se trouve Dieu.
https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo
Quel est le rôle d’un guide ? Guide au sens très, très, très large : père ou mère d’un foyer, guide 
touristique, président(e) d’une association culturelle, cultuelle, sportive…, chef d’une entreprise, 
chef d’état… Quel est son rôle – si ce n’est de guider – là aussi, au sens large ? Le guide connaît le 
chemin et montre les choses extraordinaires à voir. Son but est de rendre heureux son groupe. La 
mère maîtrise l’ensemble d’une famille. Elle veille à ce que tout le monde ait sa place et participe 
aux tâches ménagères. Le chef a suffisamment de savoir faire pour encourager son équipe. Mais il 
sait punir dès que les choses vont mal. Le président a la bienveillance notamment pour les moins 
instruits et pour les apprentis. Il y a toujours les deux : l’encouragement et la punition, la carotte et 
le bâton. Leur rôle est : donner à l’enfant, aux membres, aux collègues un cadre convenable avec 
une tâche à remplir, des pauses pour se reposer et se ressourcer et ils donnent des règles à 
observer. Et de temps en temps c’est eux qui prennent le relais dès qu’ils voient que les autres sont
incapables de remplir leur fonction. Je ne sais pas, si vous les voyez un peu énervés, impatients en 
faisant cela. Mais il faut dire qu’il y a des aberrations. C’est ce que je retiens du texte du prophète 
Ézéchiel. Dieu s’occupe de son troupeau égaré par la faut des bergers qui n’ont pas fait leur boulot.
J’observe la même impatience en lisant la parabole dans Matthieu. Combien d’exhortations, 
combien de récits bibliques, combien de paroles de Dieu, combien de signes, combien de 
bienveillance faut-il pour que le peuple de Dieu comprenne Sa volonté et agisse d’après ce qu’il a 
compris ? Sommes-nous prêts à accueillir la parole de Dieu et par cela Dieu lui-même – comme 
nous pouvons le lire à plusieurs reprises dans le même chapitre de l’évangile selon Matthieu et au 
chapitre précédant ? Sommes-nous prêts sans trop compter à ce que les autres emportent les 
choses nécessaires (cf. Matthieu 25, 1-13)? Sommes-nous vigilants pour voir et comprendre les 
signes donnés par Dieu, pour nous dire qu’il y a un trop tard ? Sommes-nous respectueux envers 
nous-mêmes, ceux qui nous sont chers et nos prochains ? Veillons-nous à ce que tout le monde 
peut suivre ? Faisons-nous fructifier les dons reçus – ne pas seulement pour nous, mais aussi bien 
pour les autres (cf. Matthieu 25, 14-30)? 
Toutes ces questions pour nous dire pourquoi il y a cette parabole qui parle du Royaume de Dieu 
d’une manière inattendue. Royaume de Dieu compris comme lieu de réconciliation avec tout et 
tous, les uns avec les autres, et l’homme avec la création dont il fait partie.
La parabole parle aussi du fait qu’à la fin du temps il y aura un jugement, pour que nous ne 
comptions pas sur une grâce à bon marché (pour reprendre une expression de Dietrich 
Bonhoeffer), c’est-à-dire une grâce qui ne nous fait pas changer de comportement dans notre 
quotidien.
On peut voir des représentations du jugement dernier sur le tympan de beaucoup d’églises. Et c’est
probablement ce genre de tableaux ou de reliefs qui ont « forgé » notre perception de ce 
jugement. Dans la plupart des cas, ils mettent l’accent sur les condamnés, au lieu de voir les bénis 
qui doivent servir comme bon exemple à suivre – choisissez la vie, et vous vivrez !
Jésus termine ses discours comme il les a commencés. Il voit et aperçoit tout le monde, il donne à 
tout le monde la dignité dont chacun a besoin. Mais il voit aussi tout ce qu’ils ont oublié de faire. 
Pour nous, en tant que spectateurs, ceux qui sont bénis se trouvent à gauche, accueillis par des 
anges et les condamnés à droite, accueillis par le feu et le diable. Sur leurs visages nous voyons 
l’incompréhension et l’étonnement. Pourquoi avons-nous mérité cela ? Ni les uns ni les autres ne 
connaissent la raison pour laquelle ils se trouvent juste là où ils sont. Ni les uns ni les autres n’ont 

https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo
https://youtu.be/A3M6WRQ6pfo


fait exprès. Quand on aime, on ne compte pas – on fait ce qui est à faire sans arrières-pensées, 
sans attente, sans demander un salaire, une rémunération, une récompense. 
Ubi caritas et amor, ubi caritas Deus ibi est. Là où est la charité et l’amour, là se trouve Dieu.
https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo
Personne ne demande quelque chose d’extraordinaire, ni de sauver le monde entier – il est sauvé 
par Jésus-Christ qui est présenté par celui qui mène le jugement et qui se tient à côté des plus 
petits de ses frères et sœurs.
Un texte d’une personne anonyme d’Amérique Latine, que le Défap a transmis, montre bien, 
comment on peut être à côté de la plaque :
« J’avais faim, et vous avez parlé d’explosion démographique.
J’avais soif, et vous avez fabriqué du Coca-Cola pour exploiter ma soif.
J’étais nu, et vous avez fait de beaux vêtements qui sont trop chers pour moi.
J’étais sans abri, et vous avez construit des palais pour vous est des baraques déshumanisantes 
pour moi.
J’étais malade, et vous avez construit des hôpitaux missionnaires dans lesquels je n’ai pas les 
moyens d’entrer.
J’étais étranger, et vous avez pratiqué l’apartheid et le système des castes contre moi.
J’étais injustement emprisonné, et vous avez lutté pour vos droits à vous.
O Seigneur, je suis fatigué, je n’en peux plus. 
O Seigneur, donne-moi la force de transformer le monde. »

Car ce qui est sûr et certain : tout le monde a des yeux pour voir les démunis : les mendiants dans 
la rue ou devant le temple, les demandeurs d’asile sans abris – et heureusement il y a des voyants. 
Et pourtant tout le monde a des mains pour donner à manger, à boire ou à se vêtir – et 
heureusement il y a des donneurs. 
Tout le monde a des pieds pour aller les voir dans les CADA, les hôpitaux, les maisons d’accueil, les 
prisons – et heureusement il y a des visiteurs. Pour percevoir l’un et l’autre nous devons être 
attentifs, c’est tout. C’est ça finalement choisir la vie : aime ton prochain, il est comme toi. Cet 
amour inconditionnel de Dieu qui nous rend capable d’aimer à notre tour. La liste des choses à 
faire est longue mais pas du tout complète. Finalement il ne faut faire pas grande chose, les 
simples gestes suffisent. Comme le dit entre autre Albert Schweitzer : « Le peu que tu peux faire 
c’est beaucoup ». On peut aussi bien penser à l’Auvergnat de Georges Brassens : quatre bouts de 
bois, quatre bouts de pain, un peu de miel qui lui a chauffé le cœur. Personne parmi eux n’a fait 
exprès, ils ont juste partagé ce qu’ils avaient. Tout le monde a une bouche pour consoler les 
malades, les endeuillés, pour leur parler de l’évangile. Pour leur parler de Jésus qui s’est occupé 
des petits, il était le bon berger, le guide qu’il fallait – et heureusement il y a des « raconteurs ». 
Vivre la bonne nouvelle de sa résurrection nous invite à voir notre propre résurrection. 
Fais cela et tu vivras. Parce que quelqu'un nous a vu, quelqu'un nous a donné à manger et à boire, 
quelqu'un est venu nous voir, quelqu'un nous a vêtu. Sans parler de tous nos besoins au sens 
large : 
faim et soif de justice et de paix, d’amour et de compréhension, 
nous sommes nus devant n’importe quel pouvoir, sans parler de l’exhibitionnisme ou du fait d’être 
mis à nu en entant humilié par quelqu’un, 
nous avons des maladies invisibles, 
nous sommes étrangers presque partout et par moment à nous-mêmes, 
nous sommes emprisonnés dans nos idées et nos pensées. 
Admettons nos faiblesses, laissons-nous nous aider. Soyons attentifs pour ne pas passer à côté des 
nécessiteux. Soyons vigilants pour que nous ne devenions pas des juges. Essayons de comprendre 
comment Dieu est sorti de son rôle : d’un Dieu très haut, très éloigné il est devenu un Dieu ici bas, 

https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo


c’est l’Emmanuel, le Dieu au milieu de nous. Cela nous aide peut-être nous aussi à sortir de notre 
rôle : ne plus être juge de ce monde, mais l’homme devant le tribunal, devant le jugement. Aidons 
nos guides à nous guider comme il le faut. 
Ubi caritas et amor, ubi caritas Deus ibi est. Là où est la charité et l’amour, là se trouve Dieu.
https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo
Amen. 
SILENCE – un peu de musique

https://youtu.be/hHkmOi5Wzgo

